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C’est là que des réalités politiques

entrent en jeu. Comme les HES

relèvent de la sphère cantonale, les

cantons financièrement aisés ne se sont

pas contentés de transformer leurs

ETS en HES : ils ont promu leurs écoles

au rang d’universités, tandis que les

cantons pauvres envisageaient la

fermeture des leurs. Dans un réflexe de

survie qui n’avait plus rien à voir avec

la complémentarité visée par une

refonte disciplinaire cohérente, les

établissements menacés se sont dès

lors mis à développer les programmes

les plus aberrants. Alors que l’objectif

initial – et la finalité de Bologne – était

justement d’endiguer la prolifération

des cursus, la Suisse se retrouve

aujourd’hui avec un nombre plus élevé

que jamais de hautes écoles au profil

difficilement lisible. La goutte d’eau

qui fait déborder le vase est le concept

de «passerelle » établi à la suite de la

réforme de Bologne : chacun peut à

tout moment se réorienter vers la filière

de son choix. Politiquement, l’idée

est séduisante. Dans les faits, cela veut

dire qu’après un apprentissage de boucher

sanctionné par une maturité
professionnelle, on peut maintenant s’inscrire

dans une HES pour être architecte

trois ans plus tard.

Ainsi, et pour autant que nous

tenionseffectivement à maintenir notre

modèle de formation dual, le principal

problème issu de Bologne concerne

donc moins les universités traditionnelles,

dont les contenus n’ont pas été

fondamentalementmodifiés, maisbien

les HES. Or si nous abandonnons la

dualité, nous nous acheminons à coup

sûr vers les conditions qui prévalent par

exemple aux USA où, dans le meilleur

des cas, les professionnels des études

pour la construction sont encore des

fournisseurs d’idées, mais n’ont plus

un mot à dire au niveau de la réalisation.

Au fond, le modèle dual en péril
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peut être comparé à une voie de chemin

de fer dont on n’aurait entretenu

qu’un seul rail: le second étant brisé, le

déraillement est programmé.

Ce qu’il faut faire
Venons-en à la conclusion. Que doiton

faire

Je vais brosser un tableau sciemment

pessimiste: la dualité de notre système

de formation n’existeplus dans les faits.

Si, dans l’année qui vient, le Conseil

d’architecture suisse ne parvient pas à

définir des contenus complémentaires

et à les ancrer dans les filières de

formation correspondantes, nous pourrons

faire le deuil du modèle dual Il

faut être bien clair: l’accord entre les

représentants de toutes les universités

et hautes écoles de Suisse au sein du

Conseil représenteunedernièrechance,

« the last line of defence»

Si, en revanche, le Conseil aboutit
à un consensus, il reviendra aux

responsables politiques de consolider le

système de formation en y inscrivant

fermement le modèle dual. Et selon

moi, le rôle de la SIA est de convaincre

les politiciens concernés des retombées

fatales que l’abandon de la dualité

aurait sur les professions d’architecte

et d’ingénieur et, à plus long terme,

sur la qualité de notre environnement

construit.

Propos recueilli par Sonja Luthi, rédactrice SIA

Série d’entretiens avec des
membres de la direction
Quelles sont les idées et les perspectives qui
animent la SIA et par quelles personnalités
sont-elles portées Une nouvelle série
d’interviews de membres de la direction explore
ces questions. Après Daniel Kündig TRACÉS
17/2010) et Adrian Altenburger TRACÉS
18/ 2010), le présent numéro donne la parole
à Andrea Deplazes, architecte, professeur à
l’EPFZ et président de la commission pour la
formation.
Cette interview a été raccourcie. Tous les
entretiens en forme intégrale se trouvent
sous : <www. sia.ch/f/actuel/news/>
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